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Projet suisse de recherche-developpement
veterinaire en Gambie: Le point de vue de
l'eleveur sur la lutte contre les helminthoses
chez ie betail

P Ankers1, J. Zinsstag2, P. Itty3, J. Kaufmann4, K Pflster5

Resume

Apres determination de 1'epidemiologic des

populations nematodiennes du betail en Gambie,
un traitement prophylactique biannuel a ete teste

sur bovins et moutons. Ce traitement a engen-
dre une augmentation significative des
performances ä la reproduction (moutons: mises-bas/an
passant de 1.04 ä 1.22 et agneaux/mise-bas
passant de 1.11 a 1.19; bovins: äge au premier velage
passant de 58 ä 50 mois) plus, chez les bovins,
une amelioration significative du poids (variant
entre 13% et 19% de 1 ä 4 ans). Une etude socio-
economique menee en parallele a demontre que
ce traitement est en moyenne beneficiaire chez
les bovins (rapport benefice/coüt de 1.14) mais
reste un investissement risque qui ne devra pas
etre generalise sans autres (le rapport benefice/
coüt aurait ete inferieur ä 1 dans plus de 50% des

troupeaux ayant participe). Chez les ovins, le
rapport benefice/coüt est eleve (2.47) avec un fai-
ble risque de deficit (< 10%). Les obstacles ä

l'adoption d'un tel traitement par l'eleveur et la

necessite d'une approche pluridisciplinaire lors
d'une telle etude sont ensuite discutes.

Mots cles: Afrique de l'Ouest — betail —

helminthoses — prophylaxie — rentabilite

A Swiss research and development veterinary
project in The Gambia: The livestock owners'
point of view on prophylactic anthelmintic
treatment in livestock

The epidemiology of nematodes in livestock in
The Gambia was assessed. A prophylactic biannual

treatment was then tested on cattle and
sheep. This treatment resulted in a significant
improvement in the reproductive performances
(sheep: lambings/year increasing from 1.04 to
1.22 and lambs/lambing increasing from 1.11 to
1.19; cattle: age at first calving decreasing from
58 to 50 months) and, in cattle, a significant
improvement of the weight (varying between 8%

and 17% in 1 to 4 year old animals). A socioeconomic

study conducted in parallel showed that
the treatment in cattle is on average profitable
(benefit/cost ratio of 1.14) but remains a risky
investment which should not be generalised
(benefit/cost ratio would have been below 1 in
more than half of the participating herds). In
sheep, the benefit/cost ratio is high (2.47) with
a low risk of losses (< 10%). The obstacles to the
adoption by farmers of such a treatment and the
usefulness of a pluridisciplinary approach in similar

studies are then discussed.

Key words: West Africa - livestock- helmin-
thosis - prophylaxis - profitability
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Introduction

Momodu Baldeh vit en Gambie, petit pays d'Afrique de
l'Ouest enclave dans le Senegal. Momodu est peul, une
ethnie vouee traditionellement ä l'elevage et au commerce

et que Ton rencontre pratiquement dans toute lAfri-
que de l'Ouest la oil l'elevage est possible. Nous sommes
en juillet, au debut de 1'unique saison des pluies qui
s'etendra jusqu'en octobre avec une pluviometrie
moyenne annuelle variant entre 700 et 1000 mm. C'est la

saison des cultures: Les femmes sont chargees des

champs de riz, aliment de base chez Momodu. Les homines

eux s'occupent des champs de cultures de rente
telles que le coton et l'arachide ainsi que des champs de
cereales pour la consommation locale telles que sorgho,
millet, mais. En Gambie, les peuls ont integre elevage et
agriculture. Le gros betail a d'abord une fonction de the-
saurisation qui permet de disposer de fonds ä tout
moment lorsqu'il faut faire face ä de grosses depenses. C'est
aussi une source de revenu par la vente du lait et de la
viande (figure 1). Mais l'utilisation du furnier pour la
fertilisation des champs et l'utilisation des boeufs pour la
culture attelee constituent elles aussi des justifications
importantes pour la possession de betail. Le betail a aussi

une fonction sociale importante: Par exemple, le lait est
traditionellement offert lors de la venue de visiteurs et
les betes servent de dot lors de mariages.
Momodu a confie ses animaux ä un jeune frere qui s'oc-

cupe du troupeau du village constitue d'animaux appar-
tenant ä differents proprietaries. Ces animaux sont en
train de rattraper les kilos perdus pendant la periode de

soudure,broutant 1'herbe fraiche qui repousse depuis 15

jours, avant d'etre attaches ä un piquet pour la nuit. Bien-
tot, ils ne seront libres de päturer que quelques heures

par jour afin d'eviter la divagation dans les cultures. Des
decembre, une fois les recoltes terminees, les animaux

Figure 1: La traite estfaite unefois, rarement deux
foisparjour. La presence du veau est necessairepour
assurer la descente du lait. Le lait est commercialise
sousforme de lait caille qui sera en general
consomme le matin, verse sur du riz, du millet ou du
sorgho
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seront laches sur les champs pour qu'ils se nourrissent
des residus de culture (fanes d'arachides,tiges et feuilles
de mais,paille de riz) qui auront ete laisses ä meme le sol,
assurant du meme coup la fertilisation du sol.
Les petits ruminants, chevres et moutons,ont essentielle-
ment une fonction de revenu et une fonction ceremonia-
le importante puisque chaque annee, lors de la fete de la

Tabaski, chaque famille devra sacrifier un belier. Les petits

ruminants sont sous la responsabilite d'une des deux
femmes de Momodu qui les a liberes de leur enclos ä

l'interieur de la concession des le matin (figure 2) pour
qu'ils aillent chercher librement leur nourriture dans la
savane environnante tant que les pousses cultivees n'ap-
paraissent pas. II faudra ensuite les mettre au piquet
pendant la journee.
Avec un taux de naissance annuel de 49 enfants pour
1000 habitants, la population de la Gambie croit rapide-
ment et il y a de moins en moins de terrain et de ressour-
ces naturelles disponibles pour l'elevage extensif tradi-
tionnel tel qu'il est pratique dans le village de Momodu. II
faudra tot ou tard se resoudre ä limiter la taille du
troupeau du village tout en augmentant la productivite du
betail restant pour assurer une Constance des revenus.
En 1984 s'ouvre en Gambie le Centre International sur la

Trypanotolerance (CIT) qui a pour objectif d'assister les
eleveurs de la region dans l'amelioration de la productivite

du betail, que ce soit dans le domaine de la selection,
de la nutrition ou de la sante animate. En 1987 demarre ä

la station du CIT de Bansang, ä quelques kilometres du
village de Momodu, le «Projet Helminthoses de l'Univer-
site de Berne» qui deviendra fin 1993 et jusqu'ä sa ferme-
ture en decembre 1995 le «Projet Helminthoses de l Uni-
versite de Neuchätel». Ce projet, finance par la Cooperation

suisse a permis de conduire des activites de recherche

appliquee visant ä pouvoir conseiller les eleveurs

quant aux strategies ä utiliser dans le domaine de la lutte

Figure 2: Les moutons passent la nuit dans un enclos
ä l'interieur de la concession pour eviter les vols, les

predateurs et les degats aux cultures
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contre les helminthoses en Afrique de l'Ouest. Le
present article resume les resultats de deux etudes majeures,
effectuees en Gambie, dans le cadre de ce projet.

Materiel, methodes et resultats

Dans une premiere phase, les travaux entrepris ont per-
mis de determiner la prevalence, le spectre et surtout la

dynamique des populations de parasites gastrointesti-
naux du betail afin de mettre en place des calendriers de

vermifugation adequat. Dans une deuxieme phase, une
vermifugation prophylactique utilisant ce calendrier a

ete mis ä l'essai dans des troupeaux de bovins et d'ovins
villageois afin d'en evaluer l'impact sur la productivite.
Dans une troisieme phase, la rentabilite du traitement
prophylactique propose a ete determinee en completant
les donnees sur la productivite par une etude socio-eco-
nomique menee en collaboration avec l'lnstitut d'econo-
mie rurale de l'EPFZ.

Premiere phase: Autopsies helminthologiques

Les series d'autopsies effectuees dans le cadre du projet
par Kaufmann et Pfister (1991) sur 180 bovins et Fritsche
et al. (1993) sur 108 petits ruminants ont demontre que
97% des animaux sont infectes par les strangles gastro-in-
testinaux. Les petits ruminants sont porteurs de charges
importantes ä tous ages tandis que les bovins acquierent
durant les trois premieres annees de vie une immunite ä

l'infection par les strangles gastro-intestinaux. Chez les

bovins, les nematodes dont la prevalence est la plus ele-

vee sont Haemonchus contortus (67%), Cooperiapecti-
nata (55%), Cooperia punctata (75%) et Oesophagosto-
mum radiatum (71%). Chez les petits ruminants, les
nematodes les plus communs sont Trichostrongylus colu-
briformis (96%), Haemonchus contortus (67%) et Oeso-

phagostomum columbianum (82%).
La dynamique des populations parasitaires est fortement
influencee par le regime des pluies puisque chez les

bovins, par exemple,80% de la population nematodien-
ne adulte est rencontree pendant les 5 mois de la saison
des pluies. Haemonchus contortus qui est l'une des es-

peces pathogeniques majeures, survit ä la saison seche -
lorsque les temperatures ne permettent pas le develop-
pement des oeufs en larve L3 - sous forme de larves

hypobiotiques.

Deuxieme phase: Essai de traitement

Sur la base des resultats obtenus lors de ces series
d'autopsies, il a ete decide de tester deux calendriers de

vermifugation. Le premier, teste sur 10 troupeaux de
bovins, est compose d'un seul traitement en saison des

pluies. Le deuxieme, teste sur 10 troupeaux de bovins et
sur les ovins de 4 villages, est compose de deux traite-
ments en saison des pluies. Le calendrier compose d'un

seul traitement n'a apporte aucune amelioration significative

des performances du betail. Nous nous concentre-
rons ici sur le calendrier comprenant deux traitements
par annee:
Dix eleveurs de bovins, dont Momodu, ont ete contactes
et ont accepte de participer ä cet essai qui a dure d'octo-

Tableau la: Comparaison desparametres de
productivite entre troupeaux de bovins N'Dama
temoins et troupeaux de bovins N'Dama ayant ete
soumis ä une double vermifugation annuelle en
saison despluies (Source: Zinsstag et al., 1997a,
1997b;Itty et al., 1997)

Parametres de productivite
Poids vif

Groupe temoin
kg

Groupe traite
kg

femelles 1 an
2 ans
3 ans
4 ans

69 7 ± 2 0
108 ± 2 3

1387 ± 5 1

1788 ± 50

79.4 ±07
125.5 ±53
156 1 ± 25
183 4 ± 39

mäles 1 an
2 ans
3 ans
4 ans

73 7 ± 4.7
116 2 ± 44
1387 ± 62
184 9 ± 5 9

83.9 ± 5.8
132.7 ± 7 1

165.9 ±65
210 7 ± 6 7

Reproduction
Mises-bas/an1* % %

38 ± 3.2 46 ± 3 2

Age au premier velage mois avec IC0 95 mois avec IC0 95

55 9< 58 3< n e 45 5< 50 2< 54 0

Production laitiere/lactation** litres litres

243 ± 68 7 234 ± 71 8

Taux de mortalite/an*** % avec IC0 95 % avec IC0 95

0-1 an
1-2 ans

> 2 ans

4 7 >7 5 >10
0.2 >13 >3 7

3.1 >5 1 >6 5

17 >21 >26
0.2 >0 9 >5 0

3.0 >4 4 >5 7

* moyennes non corrigees, ** moyenne des moindres carres,
*** incidences cumulatives

Tableau lb: Benefices supplementaires resultants
d'une double vermifugation annuelle du betail
N'Dama en saison despluies en Gambie (projection
sur 10 anspour un troupeau moyen de 45 betes)

(Source:Itty et al., 1997)

Sources de revenu Benefices resultant du traitement
biannuel
En Francs suisses

(1 Frs 7 Dalasis gambiens)

Fumure 214 -
Valeur du troupeau en l'annee 10 357 -
Vente du lait 301 -
Vente de betail 354 -

Benefice total resultant
du traitement biannuel

Coüts supplementaires
(traitements anthelmintiques)

Rapport benefice/coüt

1226 -

1077 -
1 14
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Tableau 2: Comparaison de la
productivity et de la rentabilite
annuelle d'une brebis Djallonke
non-traiteepar rapport ä une
brebis Djallonke ayant ete
soumise ä une double
vermifugation annuelle en saison
despluies (moyenne des

moindres-carres)
(Source:Ankers et al., 1997)

Parametres de productivite

A Poids vif 365 jours

Groupe temoin

kg

Groupe traite

kg

17 7 17.8 n s

Reproduction
B Mises-bas/an

1 04 1 22 p<0.01

C Taille de la portee agneaux agneaux

1.11 1.19 p < 0 05

Taux de survie/an % %

D 0-3 mois
E 3-12 mois
F >12 mois

85
74
95

86
72
95

n.s.
n.s
n.s

G Productivite par brebis
[(B*C)*D/100*E/100] *A kg poids vif/an kg poids vif/an

12 85 16.00

Rentabilite annuelle Groupe temoin Groupe traite
Francs suisses Francs suisses

(1 Franc suisse 7 Dalasis gambiens)

H Prix pondere du kilo de poids vif
I Depreciation du cheptel de reproduction

du ä la mortalite (par brebis et par an)
J Revenu annuel par brebis et par an (G* H-I)

2 03

2 55
23 54

2 03

2 55
29 93

Coüt annuel du traitement par brebis et par an

y mclus traitement des agneaux et
d'une part du belier (6 41 brebis par belier) 0 1 84

Revenu annuel par brebis/an
Apres deduction du coüt du traitement 23 54 28 09

Benefice resultant du traitement biannuel 4.55

Rapport benefice/coüt 2 47

bre 1989 ä decembre 1995. Dans chaque troupeau -
d'une taille moyenne de 45 tetes - les animaux ont ete
identifies en fonction de leur age puis, ä l'interieur de
chaque classe d'äge,attribues au hasard soit ä un premier
groupe d'animaux qui seront traites, soit ä un second

groupe d'animaux qui servira de lot temoin. Tous les
animaux du premier groupe (Groupe V) sont vermifuges
au fenbendazole (7.5 mg/kg p.o.) une premiere fois en
juillet puis une seconde fois en septembre. Les animaux
du lot temoin (Groupe T) ne recevront aucun traitement
anthelmintique durant l'etude, si ce n'est, pour des rai-
sons d'ethique,dans les cas d'une manifestation clinique
marquee.Dans ces rares cas,l'animal est exclu de l'etude.
Les parametres suivis dans le cadre de cette etude sont
les entrees (naissances, achats...), les sorties (mortalite,
vente, abattage, vols...), le poids (tous les trois mois) et
d'avril 1993 ä mai 1995 la production laitiere (tous les

mois).
Le meme principe et le meme calendrier ont ete appliques

dans 15 troupeaux de moutons repartis dans 4 villages.

L'etude a eu lieu pour les petits ruminants de juin
1991 ä juin 1995 ce qui a permis le suivi d'un total de
1145 ovins. Les parametres etudies sont identiques ä

l'exception de la production laitiere, la traite des ovins
etant pratiquement inexistante. L'intervalle entre me-
sures de poids a ete ramene ä un mois.
Les resultats de ces etudes sont resumes dans les
tableaux 1 et 2.

Chez les bovins,les poids des animaux traites sont signifi-
cativement plus eleves entre 1 et 4 ans avec des
differences moyennes de poids variant entre 13% et 19% en
fonction de Läge de l'animal.
Par la suite, on observe une croissance compensatoire de
la part des animaux non traites qui atteindront un poids
similaire ä celui des animaux traites (Zinsstag et al.,

1997a). L'äge au premier velage - qui est correle au poids
- est lui aussi modifie de maniere significative par le

traitement passant de 58 mois pour les genisses temoins
ä 50 mois pour les genisses traitees. On n'a pu demontrer
aucune amelioration significative des autres parametres
de productivite etudies (Zinsstag et al., 1997b).
Chez les ovins, le traitement a ameliore les performances
de reproduction avec une diminution de l'intervalle entre

agnelages faisant passer le nombre de mises-bas an-
nuelles de 1.04 ä 1.22 (p < 0.01) et une augmentation du
nombre de naissances jumellaires avec une moyenne de
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0.08 agneaux de plus par mise-bas (p < 0.05). Le schema
de traitement teste n'a eu d'impact significatif ni sur le
poids ä 12 mois, ni sur le taux de survie (Ankers et al.,
1997).

Troisieme phase: Etude de la rentabilite du schema de

traitement teste

Ces resultats sont interessants pour Momodu mais, com-
me tout eleveur dans le monde, il souhaite aussi savoir si

un tel schema de traitement est rentable. En d'autres
termes, quel est le rapport benefice/coüt de ce schema.
Pour Momodu, il est aussi important de savoir si ce traitement

sera rentable chaque annee. Momudu se doit d'evi-
ter tous risques, quitte ä ne pas maximiser ses benefices.
II ne dispose pas de reserves financieres süffisantes pour
prendre le risque de faire un investissement non rentable
une annee meme si il peut esperer rentrer dans ses frais
1'annee suivante.
Pour pouvoir renseigner Momodu, il a fallu suivre les

prix, Page et le poids de vente des animaux, soit dans les

troupeaux suivis, soit, pour les petits ruminants, pendant
18 mois sur les marches hebdomadaires. Le prix pondere
du kilo de poids vif atteint chez les ovins Fr.s. 2.03 et
chez les bovins en dessous de 5 ans Fr.s. 1.11 pour les
males et Fr.s. 0.89 pour les femelles. Le prix pour les
vaches reformees est de Fr.s. 0.50.11 a fallu aussi suivre le

prix de vente du lait pendant une annee, puis le corriger
pour les variables que constituent la saison, la valeur
ajoutee par la fabrication de lait acidule, le temps de

vente et le transport pour atteindre le prix pondere de
Fr.s. 0.36 le litre (Itty et al., 1997).

L'ensemble de ces resultats ont ete integres dans deux
modeles existants:
Dans le cas des bovins, on a utilise un modele determinis-
te appele «Bio-Economic Herd Model for Microcomputer»

(von Kaufmann et al., 1990),modifie afin de prendre

en compte la valeur du furnier. Ce modele a permis
de simuler sur une periode de 10 ans la croissance des

troupeaux, la production de lait et de viande et la rentabilite

financiere sur la base des donnees recoltees. La
difference de rendement entre animaux vermifuges et
animaux de contröle moins les coüts du double traitement
annuel permettent de determiner la rentabilite du traitement

(voir tableau lb). Le rapport moyen benefices/
coüts calcule sur l'ensemble des animaux est de 1.14
mais seuls 2 des 5 groupes de troupeaux testes ont un
rapport benefices/coüts superieur ä 1. Ceci signifie que
l'application du calendrier de traitement propose est fi-
nancierement risquee pour l'eleveur gambien meme si,

en moyenne, son application s'avere rentable (Itty et al.,

1997).
Dans le cas des petits ruminants, un modele statique
decrit en detail par Upton (1985) a permis de tester, la

aussi, la rentabilite du calendrier propose. On a compare
la rentabilite annuelle des brebis traitees par rapport ä la

rentabilite des brebis temoins calculee ä partir des resul¬

tats des performances de productivite et des informations

concernant les ventes decrites ci-dessus (voir
tableau 2). Une brebis traitee produit en moyenne 3.15
kilogrammes d'agneau de plus par annee ce qui signifie
en termes financiers, un revenu supplementaire de
Fr. s. 6.39 par brebis et par an. Une fois soustrait le prix du
traitement (Fr.s. 1.84), on obtient un benefice net de
Fr.s. 4.55 par brebis et par an ce qui signifie un rapport
benefice/coüt de 2,47. Si l'on precede aux memes cal-
culs par village, on constate que le taux de rentabilite
obtenu est lie ä un ecart-type important de 1.24. Ceci
rend impossible une prediction precise du benefice que
peut attendre un eleveur qui applique le traitement pro-
phylactique teste mais, ces resultats demontrent que
plus de 9 eleveurs sur 10 appliquant le traitement auront
un rapport benefice/coüt superieur ä 1. On peut done
conseiller aux eleveurs de vermifuger leurs troupeaux
de moutons comme teste (Ankers et al., 1997).

Discussion

Momodu, comme ses collegues, sait parfaitement optimi-
ser les ressources tant naturelles qu'humaines ä disposition

pour sa ferme. Une amelioration de la productivite
du gros betail par une intensification de l'elevage signifie
pour lui une plus forte demande en investissements
financiers et en main d'oeuvre que ce soit par exemple
pour la vermifugation comme propose ici ou pour la
fabrication de pares ou la collecte et l'entreposage de
foin. Etant donne le prix de vente comparativement peu
eleve des produits d'origine animale (lait, viande
bovine), les investissements financiers ou en heures de
travail en vue d'une intensification sont rarement rentables.

La main d'oeuvre familiale est souvent plus rentable
si eile trouve un emploi en ville ou ä l'etranger.
Ces contraintes ä fintensification de l'elevage et le fait

que toutes les terres päturees sont communautaires ren-
dent tres difficile de trouver des moyens d'ameliorer la

productivite que l'eleveur prive soit pret ä adopter.
Lorsque l'on veut faire des propositions d'intensifica-
tion, des etudes completes, couvrant en detail non seule-

ment les aspects productivite, mais aussi les aspects so-

ciologiques et economiques permettent d'eviter de

proposer des interventions qui ne seront pas adoptees. Le

cas de l'essai de traitement des bovins illustre parfaitement

ce probleme. On a bien, en moyenne, une amelioration

de la productivite suite au traitement, mais, dans le
contexte dans lequel vit Momodu, cette difference de

productivite n'est pas financierement suffisamment
interessante et trop risquee pour justifier une generalisation

du traitement prophylactique sans prendre en

compte les specificites de chaque troupeau. Le cas des

moutons est different.La somme d'argent mise en oeuvre

pour le traitement est acceptable pour l'eleveur/
agriculteur compte tenu de son revenu. Le travail que
necessite le traitement est minime et, grace ä la fete reli-
gieuse de Tabaski, le prix de vente des kilos supplemen-
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taires resultant du traitement,justifie les investissements
ä consentir. En ameliorant la productivite du mouton, on
ne va pas non plus engendrer un accroissement de la
taille des troupeaux - ce qui n'est pas souhaitable sur des

terres souvent dejä surpäturees - puisque le mouton est
eleve essentiellement pour assurer des revenus et beau-

coup moins dans un but de thesaurisation ou de prestige.
Cela dit, l'eleveur est en general reticent ä investir finan-
cierement dans un programme de prophylaxie. II prefere
par exemple repartir son troupeau au sein de plusieurs
villages afin de minimiser les risques de pertes lors d'epi-
demies. Cette pratique n'est malheureusement pas avan-

tageuse dans le cas des helminthoses puisque la presque
totalite du cheptel est de toute faqon infectee. De plus,
lorsqu'un eleveur decide de vermifuger son betail, il le
fera en general en periode de soudure, alerte par l'amai-
grissement de ses animaux, alors que les populations
parasitaires adultes sont faibles ä ce moment la. Ces pratiques

ne peuvent etre changees que si l'eleveur est informe,

de facon claire et adaptee sur les resultats obtenus

par la recherche. II est done important que tout programme
de recherche soit accompagne d'un programme de

vulgarisation performant. L'essentiel des revenus en
zones rurales proviennent de la vente des arachides et du
coton en debut de saison seche. Cinq mois plus tard, en
saison des pluies, lorsque la vermifugation serait la plus
opportune, Momodu n'aura en general plus d'argent
liquide ä disposition. Si il lui en reste,il aura sans doute des

depenses ä faire qui auront priorite sur un programme
prophylactique.La constitution de caisses d'epargnes
rurales competitives peut eventuellement permettre de re-
soudre ce probleme de manque de liquidites, tout en
reduisant la fonction de thesaurisation du betail, ce qui
favoriserait une diminution du cheptel.

Conclusion

Ces etudes demontrent la necessite d'une approche plu-
ridisciplinaire (en l'occurence veterinaire, sociologique,
economique...) si l'on veut eviter des analyses trop
partielles et le risque de developper des recommandations
inadequates. De plus la recherche de partenariats avec
d'autres organisations actives localement, par exemple

Ein schweizerisches Forschungs- und
Entwicklungs-Veterinärprojekt in Gambia:
Der Standpunkt des Nutztierhalters zur
prophylaktischen Wurmbehandlung

Die Untersuchung über die Epidemiologie von
Magen-Darm-Würmern bei Nutztieren in Gambia
ist abgeschlossen. Danach wurde die Effizienz
einer jährlich zweimaligen Behandlung von
Rindern und Schafen getestet. Zu verzeichnen war
eine signifikante Verbesserung der Reproduktionsrate

(Schafe: Ablammung/Jahr angestiegen
von 1.04 auf 1.22 und Lämmer/Ablammung
angestiegen von 1.11 auf 1.19; Rinder: Alter beim
ersten Abkalben verkürzt von 58 auf 50 Monate).
Bezüglich der Rinder zeigte sich ein signifikanter
Anstieg des Gewichts (variierend zwischen 13%

und 19% bei 1- bis 4jährigen Tieren). Eine parallel

durchgeführte sozio-ökonomische Studie zeigte,

dass die Behandlung von Rindern im Durchschnitt

profitabel ist (Gewinn/Kostenrate bei
1.14). Sie bleibt aber eine risikoreiche Investition,
welche nicht allgemein empfohlen werden darf
(bei 50% der Herden, welche teilnahmen, wäre
die Gewinn/Kostenrate kleiner als 1 gewesen).
Bezüglich der Schafe ist die Gewinn/Kostenrate
hoch (2.47) bei einem kleinen Verlustrisiko
(< 10%). Die Hindernisse, welche den Landwirten

bei einer solchen Behandlung im Wege
stehen, und die Notwendigkeit einer pluridisziplinä-
ren Anwendung in ähnlichen Studien werden
diskutiert.

Progetto veterinario svizzero di ricerca e

sviluppo in Gambia: II punto di vista
dell'allevatore sulla lotta contro l'elmintiasi
nel bestiame

In seguito all'identiflcazione dei nematodi nel
bestiame in Gambia, si e potuto testare un tratta-
mento profilattico biannuale su ovini e bovini.
Tale trattamento ha dimostrato un aumento signi-
ficativo dei saggi di riproduzione (ovini: si passa
da 1.04 a 1.22 parti per anno eda 1.11 a 1.19
agnelli per parto; bovini: etä alia prima figliatura
da 58 a 50 mesi) inoltre, e nei bovini, si e consta-
tato un miglioramento significativo del peso (va-
riabile tra 13% e 19% da 1 a 4 anni). Uno studio
socio-economico condotto in parallelo ha dimostrato

che tale trattamento ha apportato in media
un beneficio nei bovini (rapporto beneflcio-co-
sto del 1.14) tuttavia resta un investimento ri-
schioso che non deve essere generalizzato (il
rapporto beneficio-costo sarebbe stato inferiore a 1

in piü del 50% della mandria presa in analisi). Ne-

gli ovini, il rapporto beneficio/costo e alto (2.47)
con un rischio di deficit debole (< 10%). Le ragio-
ni che portano l'allevatore a non adottare tale
trattamento e la necessitä di un approccio pluri-
disciplinare in simili studi saranno discussi in
seguito.
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dans ce cas Veterinaires sans Frontieres Suisse, qui a mis
en place un programme de vulgarisation en Gambie, ou
encore une organisation s'occupant de la promotion de
caisses d'epargne et de credit en Gambie, favorise une
application pratique des resultats de recherche obtenus.
Finalement, meme si le projet a cesse d'etre en tant que
tel en decembre 1995, les activites du projet ont fait
tache d'huile par le biais d'autres financements puisque
des etudes similaires sont actuellement en cours au
Burkina Faso, en Cote d'lvoire, en Guinee et en Guinee-Bis-
sau. Ces travaux sont le plus souvent effectues sous la

supervision directe de cadres nationaux. Ceci a ete rendu

possible grace au transfert de connaissances effectue
des l'ouverture du projet. Cet aspect formation est une
condition indispensable ä assurer la poursuite d'activites
initiees dans le cadre d'un projet de cooperation dans
des pays en voie de developpement, que ce soit dans le
domaine veterinaire ou autre.
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